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Rassemblement de protestation
des inspecteurs de la DCP

Les infractions sont répar-
ties comme suit : 13 P-V pour
défaut d'hygiène, 8 pour défaut
d’autocontrôle, 7 cas de déten-
tion et mise en vente de pro-
duits impropres à la consom-
mation, 4 cas pour détention et
mise en vente de produits non
conformes, 3 pour défaut d'éti-
quetage, 11 pour non-respect
de température de conservation
et enfin 05 autres pour d'autres
cas, alors qu'on signale la pro-
position de fermeture de 2

locaux commerciaux. 
Les 22 brigades compre-

nant quelques 44 agents, ont
également relevé 3 échantillons
pour des analyses microbiolo-
giques et physico-chimiques. 

Le bilan avance que les
mêmes services ont procédé à
la saisie de 9,93 kilos de pro-
duits alimentaires à l'image de
merguez, viande rouge, poulet.

Concernant les infractions
relatives au contrôle des pra-
tiques commerciales, le bilan

établit 387 interventions répar-
ties sur le défaut d'affichage
des prix, 33 cas, défaut de
registre de commerce 3 cas,
défaut de modification de
registre de commerce 2 cas, et
2 autres cas pour pratiques illi-
cites, 5 cas pour opposition au
contrôle et 16 infractions pour
d'autres cas tandis que 4 cas
de proposition de fermeture de
locaux. 

Pour ce qui est de la perma-
nence durant la fête de l’Aïd El
Fitr, la Direction du commerce
de la wilaya de Aïn-
Témouchent a établi une liste
nominative comprenant 617
commerçants pour assurer la
permanence de la fête de l’Aïd,
cette liste comprend 367  com-

merçants d'alimentation géné-
rale et de fruits et légumes, 60
boulangers, 7 minoteries et 4
laiteries.

Les listes des commerçants
assurant la permanence seront
affichées aux tableaux d'affi-
chage des APC et sur les
places publiques.

Des sanctions allant jusqu'à
la fermeture des locaux seront
prises à l'encontre des commer-
çants qui ne respectent pas la
décision d'assurer la perma-
nence conformément aux ins-
tructions du ministère du
Commerce notamment la loi
04-08 définissant les conditions
d'exercice de l'activité commer-
ciale ajoute le communiqué...

S. B.

AÏN-TEMOUCHENT

617 commerçants assureront la
permanence de la fête de l’Aïd
Les 22 brigades de la Direction du commerce

et répression de la fraude de la wilaya de Aïn-
Témouchent ont effectué ces trois semaines du
mois sacré de Ramadhan 320 interventions
sanctionnées par une cinquantaine d'infractions.

A Cherchell, ce sont les
organisations caritatives, à
l’instar des scouts musulmans
représentés par leur chef, M.
Saadi Abdelkader, ainsi que le
Croissant-Rouge algérien, qui
ont préparé fiévreusement la
distribution des vivres et des
vêtements aux familles et aux
enfants nécessiteux. 

Ces organismes caritatifs
ont précisé que ce sont surtout
des bienfaiteurs individuels
anonymes locaux, qui ont tenu
à perpétuer cette tradition de
donateurs au profit des néces-
siteux lors de ces événements

festifs  et en cette période de
fête religieuse.

Le Croissant-Rouge algé-
rien, présidé par M. Talbi, et
son infatigable comité d’organi-
sation, ont pris en charge,
outre la distribution de couffins
au profit de 400 familles néces-
siteuses, la distribution de
tenues vestimentaires et l’orga-
nisation de l’opération de cir-
concisions au profit de plu-
sieurs dizaines de garçons
nécessiteux. 

Le comité des fêtes de
Cherchell, présidé par M.
Bouabdellah, nous rappelle

pour sa part, que plusieurs soi-
rées culturelles, se sont dérou-
lées au niveau de la biblio-
thèque, en présence du maire
et du chef de daïra de
Cherchell. Un vice-président de
la mairie, M. Makhtour, repre-
sentait les officiels lors de la
distribution des cadeaux et où
des diplômes furent remis aux
troupes artistiques présentes, à
l’instar de Fen el Açil de Koléa,
El Widadiya de Blida, El
Kaissaria, Rachidia et d’autres
troupes. 

M. Bouadbdallah, le prési-
dent du comité des fêtes, nous
a signalé la présence de
Chabni Islam, un chantre du
chaâbi, de Maâmar, dit Assimi,
de l’animateur Mohammed
avec ses bouqalate, mais aussi
de Benmokadem, Mme Tafida et
de Grobois, un autre chantre

du chaâbi. Mais ce sont les
bambins et les enfants en bas
âge qui furent habillés et parés
de leurs costumes et rutilants
bijoux en toc  lors de cet événe-
ment festif. En effet, M. Saadi,
le chef des scouts de
Cherchell, n’a pas failli à sa tra-
dition, en organisant au niveau
de la  maison de jeunes, le
regroupement de 25 bambins,
destinés à subir l’indispensable
circoncision, mais avec les pré-
paratifs du henné, du Medh
chanté par de vieilles dames
cherchelloises, ainsi que de
l’incontournable chanteuse
chaâbi Nassima. 

Selon M. Saadi, l’octroi de
ces dotations vestimentaires
fut rendu possible, grâce aux
dons des bénévoles, de la DAS
et d’autres organismes.

Houari Larbi

TIPASA

Préparatifs de l’Aïd el-fitr
L’approche des fêtes de l’Aïd el-fitr est un

événement qui se caractérise par la frénésie
des achats de vêtements, au profit des bam-
bins, mais aussi par une tradition où s’effec-
tuent des circoncisions.

MOSTAGANEM

Les nuits animées au port 
de  la Salamandre

Le petit port de pêche et de plaisance à la Salamandre est
l’une des destinations les plus prisées pour les promeneurs du
soir et les estivants pendant le Ramadhan. Ce port vit en ces
jours de chaleurs caniculaires une ambiance particulière. Les
visiteurs  contemplent surtout les chalutiers, sardiniers et autres
voiliers et yachts et les amoureux de la pêche tiennent avec révé-
rence leurs cannes à pêche. 

L’ambiance du soir commence à partir de 23h où des dizaines
de familles convergent en voiture et payent un droit d’entrée de
100 DA tandis que pour les piétons, l’accès est gratuit. On se
détend tout simplement ici, il n’y a pas de terrasse et de restau-
rant encore moins de pizzerias ou de crèmeries, les gens ramè-
nent de la nourriture pour piqueniquer. Les enfants n’hésitent pas
à faire un plongeon rafraîchissant dans l’eau du port, pourtant
polluée de lubrifiants et  interdite. Aucune surveillance ne leur est
assurée, les risques sont grands. Ici, il est bon de flâner sur les
abords des quais pour admirer surtout les yachts ; en quelque
sorte, c’est un vrai petit coin de vacances. Un potentiel qui peut
devenir un véritable attrait touristique, il reste juste de lui donner
un peu d’éclat.

A. B.

Circoncision des enfants 
à l’occasion de la nuit 

du destin
Les chirurgiens des secteurs sanitaires de wilaya ont illuminé

les visages des enfants circoncis et de leurs parents dans une
atmosphère d’émotion.

Une ambiance pleine de joie et d’enthousiasme a régné hier
mercredi à l’hôpital Ernesto-Che-Guevara à l’occasion de la cir-
concision d’une centaine d’enfants issues des familles nécessi-
teuses et ce dans le cadre de la fête religieuse de la nuit du 27e

jour du Ramadhan.  Les associations de bienfaisance qui tra-
vaillent d’arrache-pied dans le cadre de la solidarité ont partagé
cette gaieté avec tous ces enfants et leurs familles. Cette fête de
circoncision a été marquée le soir aussi par la présence des
troupes folkloriques, d’artistes et de clowns qui ont répondu pré-
sent à l’invitation des organisateurs. Les petits circoncis ont eu
droit comme le veut la tradition à un trousseau complet. 

L’opération de circoncision s’est déroulée dans de bonnes
conditions sanitaires avec les chirurgiens urologues  des hôpi-
taux de la wilaya. Par ailleurs, même les enfants issus de familles
nécessiteuses se sont vus offrir des effets vestimentaires pour
fêter l’Aïd. A. B.

Arrestation d’une bande
de dealers

Huit trafiquants de drogue spécialisés dans la commercialisa-
tion de la drogue viennent d’être mis hors d’état de nuire par les
forces de sécurité de la police de la 3e Sûreté urbaine.

Selon le dernier communiqué de la cellule de communication
de la Sûreté de wilaya, les 8 mis en cause écoulaient de la
drogue au niveau du quartier populaire de Tighdit.

Interpellée par les policiers, cette bande de dealers était en
possession de plusieurs plaquettes de kif traité, d’épées et de
couteaux à grandes lames. Les mis en cause ont été présentés
ce mardi en comparution immédiate devant le procureur de la
République près le tribunal de Mostaganem pour les griefs d’as-
sociation de malfaiteurs, détention de stupéfiants et port d’armes
prohibées. Ils ont écopé tous de la prison ferme allant de 2 mois
à un an de prison, assortie d’amendes de 20 000 à 50 000 DA.

A. B.

Le vol de voitures refait surface
Après une accalmie de quelques mois dans la wilaya de

Mostaganem, le phénomène du vol de voitures resurgit au grand
dam des automobilistes.

Le propriétaire d’un véhicule de tourisme, de marque Peugeot
308, immatriculé dans la wilaya de Tlemcen, a déposé une plain-
te avant-hier mardi au niveau de la Sûreté urbaine de la localité
de Sour, faisant état du vol de son véhicule qui était garé devant
le domicile d’un de ses proches parents. Le malheureux proprié-
taire eut la mauvaise surprise de la disparition de sa voiture tôt le
matin lorsqu'il s'apprêta à rejoindre sa wilaya. 

Le phénomène devient vraiment inquiétant et il semble
qu'une bande bien organisée opère dans la région, ce qui accen-
tue les craintes des habitants. En dépit des efforts déployés par
les services de sécurité, la vigilance des citoyens est fortement
recommandée. A. B.

Le ras-le-bol ne date pas
d’aujourd’hui, car il s’agit de
conditions de travail trop long-
temps subies dans le silence et
l’indifférence des responsables
diront les protestataires. Ils évo-
quent entre autres revendica-
tions, le manque de moyens
leur permettant de mener au
mieux leurs missions de contrô-
le. Sans oublier les conditions
dans lesquelles ils accomplis-

sent ces mêmes missions en
l’absence de protection policiè-
re, car souvent, leur rôle consis-
te à démasquer les fraudeurs
qui ne sont pas tous ravis de se
voir verbaliser ou encore signi-
fier une fermeture. Beaucoup
évoquent des situations
d’agressions qu’ils ont subies
en citant une collègue qui il y a
quelques années, nous raconte-
t-on, suite à un contrôle qu’elle

effectuait, elle a été enfermée
dans une chambre froide. Elle
ne s’en remettra pas et a dû
quitter son travail. Un autre de
raconter sa terrible mésaventu-
re avec un boucher qu’il contrô-
lait, ce dernier mécontent a
brandi son couteau et menacé
l’inspecteur. Celui-ci a déposé
plainte et se désole à ce jour
que sa hiérarchie ne l’a pas sou-
tenu durant cette épreuve
entrant pourtant dit-il, dans le
cadre de l’exercice de ses fonc-
tions. Les exemples d’agres-
sions verbales et physiques
sont nombreux, mais rares sont
ceux qui vont jusqu’à déposer
plainte.

Les salaires dérisoires
(entre 27 000 et 34 000) au vu

des missions et qui rapportent
beaucoup aux caisses de l’Etat
et les primes non évolutives,
sont d’autant de points noirs
que les protestataires tiennent à
dénoncer. Affilié à la section
syndicale de l’UGTA, l’un des
contestataires nous explique
qu’à ce jour, après plus de six
ans d’attente, le nouveau statut
particulier n’a pas vu le jour. 

Le rassemblement a pris fin
certes, mais les contestataires
ne comptent pas en rester là.
S’ils ne voient pas de volonté de
leurs responsables à ouvrir le
dialogue en solutionnant toutes
ces revendications, d’autres
contestations auront lieu, nous
dit-on.

Amel Bentolba 

Hier, ils étaient près d’une soixantaine de
fonctionnaires entre agents et inspecteurs
venus des inspections régionales, des inspec-
tions des frontières et de la Direction du com-
merce et des prix, à observer un rassemble-
ment de protestation devant les locaux de la
direction d’Oran. 


